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Ah ! Si les âmes entraient dans le silence intérieur,
loin en le labyrinthe de leur cœur, elles Me trouveraient aisément !

La superficialité piège l’homme.

[LE SEIGNEUR] En temps donné, tu viendras. Là est un temps de silence
pour le repos de l’âme, le repos en l’âme. L’âme aussi a besoin de temps
de silence pour venir se ressourcer au Fleuve de Mon Cœur, dans le si-
lence et l’abandon. Là, en ce temps donné, Je lui donne Ma paix et,
dans ses rivières souterraines, lui porte le repos en Mon Cœur.
Il est bon pour l’homme d’apprendre à se taire pour écouter le silence et,
dans le silence, Ma voix se présente à l’oreille du cœur, pour lui ensei-
gner et lui montrer l’amour que Je lui porte. En toute âme, Je parle au
cœur. Ah ! Si les âmes entraient dans le silence intérieur, loin en le laby-
rinthe de leur cœur, elles Me trouveraient aisément ! Mais, trop souvent,
l’homme reste à la surface de lui-même et ne cherche pas à emprunter
le labyrinthe des profondeurs où, cependant, il pourrait avec Moi entre-
tenir et découvrir une relation d’amour intime et profonde. La superfi-
cialité piège l’homme. C’est dans les profondeurs de son être que J’ha-
bite, à la fine pointe de l’âme, là où le silence règne en maître et où Je
l’approche avec tendresse.
Ô hommes, si vous connaissiez Mon amour, si vous entriez en les pro-
fondeurs de vous-mêmes, vous Me trouveriez pour vivre une aventure
passionnante avec Moi,  votre Maître et  Seigneur,  votre Dieu qui  suit
chacun de vos pas et qui attend avec patience et amour votre éveil à Ma
Lumière.
Ô, si vous saviez le don de Dieu ! Mais hélas, en vos temps, vous Me mé-
connaissez. Les plaisirs de la chair, les plaisirs du monde, les futilités,
les distractions -  tout l’apanage du Démon pour vous éviter  d’entrer
dans l’intériorité et la contemplation - vous éloignent de Moi, au profit
de futilités, de distractions qui n’ont de consistance aucune.
Enfants, libérez-vous de ce monde de distractions, de plaisirs futiles et
éphémères qui ne portent pas de vie et venez à Moi dans le silence de
vos cœurs. Apprenez à descendre en vous-mêmes et, dans les profon-
deurs de vos cœurs, vous Me verrez, vous M’entendrez vous parler, vous
accompagner. Vous verrez Mon sourire et vous trouverez Mon réconfort.

Enfants, Je suis Celui qui Suis, le Divin Maître et Seigneur qui en vous
demeure et qui sans cesse vous appelle. Ô, ne restez pas sourds à Mes
appels répétés puisque, en ces temps qui sont les derniers, il vous fau-
dra trouver force et vigueur pour lutter contre toutes les tentations de
découragement, face aux attaques répétées du Malin, qui cherche à dé-
truire la vie de Mes enfants et à porter l’humanité au bord du gouffre. 

Vos dirigeants, enfants, ne cherchent pas le bien-être de leurs peuples
ou des peuples dont ils ont la garde. Non, leur souveraineté vient de
leur mère, l’argent, et de leur père, le pouvoir, en qui ils mettent leur es-
pérance et leur salut. Ils n’ont que faire des peuples, ces dirigeants aux
cœurs impurs et froids ! Ils ont choisi de servir la Bête. Que pouvez-
vous leur demander ? Leurs paroles sont doubles, leurs regards sont



menteurs et leurs sourires narquois. Le monde, enfants, est devenu un
repaire de brigands et de menteurs, le monde court à sa perte et dans la
peste noire sera emporté. 
En vos cœurs, voyez la Croix plantée et, près de Moi, venez porter et vos
âmes et vos cœurs. Près de Moi, vous trouverez le Berger que Je suis
pour vous, pour chacun de vous. Un bon berger ne porte-t-il pas ses
brebis ou ses agneaux quand le vent du nord vient lui briser et l’échine
et le cœur ?
Enfants aimés, dans la prière, en le silence du monde, à l’appel de Mon
Cœur, vous trouverez la paix et le réconfort. Quelle épreuve ne puis-Je
aplanir, quelle douleur ne puis-Je porter ? Je suis Celui qui aide, Je
suis le Sauveur du monde. Ne puis-Je être le Sauveur de vos cœurs ?
Enfants, ayez confiance, même en ces temps de douleur, de solitude,
gardez confiance ! Je suis toujours avec vous, en chacun de vous Je
suis, jamais vous n’êtes seuls ni abandonnés. Tournez votre regard vers
Moi et vous sentirez, vous entendrez Mon Cœur palpiter en le vôtre et
vous apporter Sa force.

Enfants, M’aimer c’est Me regarder en vous et croire fermement que J’ai
établi et que J’établis Ma Demeure en vous ; en chacun de vous, Je suis
et Je demeure. N’avez-vous donc pas encore compris que sans Moi vous
ne pouvez rien faire ? Sans Moi, qu’est la vie de l’homme, Moi qui suis la
Vie, Moi qui demeure en lui et lui porte la vie ? 
Revenez aux fondamentaux de la foi, enfants et vous retrouverez la joie,
la vraie joie en les cœurs et le Démon sera chassé de vos sociétés arides,
sans voie pour l’âme, sans charité.
La charité, enfants, est amour et la charité est la voie sur l’infini qui
s’ouvre au Soleil  de Dieu que Je suis. Revenez à l’Amour, enfants et
l’Amour habitera  vos demeures et  vous retrouverez la  joie  d’aimer et
d’être aimés. Le monde et ses fausses joies, ses faux plaisirs disparaî-
tront. La joie, la vraie joie en le cœur, est la découverte de Ma Présence
en vous, Moi qui vous porte la paix, qui suis l’Amour et la Vie, la vraie
Vie, celle qui en vous porte du fruit, pour que le grain au centuple porte
et distribue l’amour. Seul l’amour sauve, enfants et seul l’amour est dé-
livrance !
La joie naît dans la simplicité d’un cœur ouvert à Ma Présence puisque
Je suis la joie. Je suis l’amour et la joie, Moi qui la porte en vos cœurs
et vous montre ainsi le chemin de la Lumière, de la vie, la vraie Vie en
Moi, votre Sauveur. Le Ciel, en vous Je vous le porte, afin d’incendier
vos demeures du Feu de Ma Présence. 

Enfants, redécouvrez la prière et, en le silence du cœur, vous Me verrez,
Moi,  le  Salut  du  monde,  votre  Sauveur,  votre  Roi,  votre  Maître  de
l’amour, le Divin Crucifié qui, pour vous, a versé Son Sang, pour puri-
fier et le monde et vos cœurs de toutes les iniquités commises en tous
les temps. 
Enfants, le Sang de la Vie Je vous l’ai porté, la vie, la vraie Vie, l’unique
Vie, celle en Moi, votre Sauveur. Ouvrez vos cœurs et la voie vous sera
montrée. Cessez de croire au Menteur ! Et, en les menteurs, ne portez
pas vos voies, mais sachez en vous écouter Ma voix qui vous appelle
avec amour et tendresse, pour vous prendre sous Mon manteau et vous
mener à la Bergerie du Ciel où vous serez rassasiés.



Ayez confiance, J’ai vaincu le monde, vous aussi vous vaincrez avec Moi,
et vous serez libérés des imposteurs et des menteurs, et vous vivrez !


